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,l’arrive directement des régions 
les plus chaudes du patriotisme ; 
aussi, ce n'est pas sans un certain 

' serrement de cœur que j’ai grimpé 
il y a une minute l'escalier tortu­
eux de la galerie de la presse, que 
je me suis retrouvé au foyer de la 
salle où les hommes politiques de 
mon pays se chicanent sur les 
mots depuis bientôt six mois et me­
nacent de continuer indéfiniment 
ce manège ridicule.

Il faisait si bon hier, en effet, 
voir tons les canadiens-français 
d’Ottawa se réunir en rangs serrés, 
pour protester fièrement, à la face 
du Ciel et des hommes, au pied de 

, l’autel et dans des démonstrations 
publiques, de leur foi ardente au 
Dieu qu’adoraient leurs pères, de 

\ leur attachement inébranlable aux 
traditions du passé de leur race, à 

i, leur langue, à l’héritage de gloires 
nationales qu’ils ont r, çu mission 
de conserver intact et de trans­
mettre immaculé à leurs fils.

11 faisait bon contempler ce grand 
spectacle d’un peuple qui s’affirme, 
et je dois ici mes compliments les 
plus sincères aux organisateurs de 

1 " la" démonstration des 24 et 25 cou 
rant. Ils ont réellement fait des 
merveilles ; et, dans chaque famil­
le, l’on parlera longtemps, à-la veil­
lée, des beaux et joyeux souvenirs 
germes dans tou-> les cœurs à la 

, suite des fêtes féériques à travers 
lesquels Ottawa vient de passer.

Je devrais citer ici un millier de 
U» noms. Tous, en effet, ont si bien 

et si généreusement fait leur de­
voir. Je n’en mentionnerai que 
deux, et je suis sûr de ne pas faire 
de jaloux, en attribuant la plus 
large part du succès de la fête à M. 

k Stanislas Drapeau, président-géné­
ral de la Société St Jean Baptiste 

r ’ d’Ottawa, à M. J. C. Taché, corn 
missaire-ordonnateur-en-chef.
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sur le Sun. Le grincheux person 
’* nage qui écrivasse dans cette feuil­

le est scandalisé qu’au banquet de 
la St Jean-Baptiste, mercredi soir, 
la santé du Pape ait été proposée 

i avant celle de la Reine et il n’est 
pas loin d’en conclure que nous som- 

I mes, nous Canadiens-français, de 
déloyaux sujets de Sa Majesté.

Vraiment, lu Sun îéussira bien 
, difficilement à se rendre plus ridi­

cule qu’il ne le parait dans cette 
attaque saugrenue, quand même 
il apporterait à cette tâche toute la 
bonne volonté imaginable. Depuis 

’ quand, en effet, le malotru qui 
déverse sa bile anti-française dans 
ce papier a-t-il mission de régenter 
même les aspirations religieuses 
de ceux qui ne croient pas comme 
lui ; depuis quand un canadien 
français est-il obligé, n’impoit* où 
il vive, de donner le pas à la gou- 

* j vernante du Royaume Uni d’An­
gleterre et d’Irlande sur ie Repré­
sentant du Christ ici-bas, le Chef 
de l’Eglise catholique-apostolique 

. < et romaine, le Pape.
S’il nous plaît à nous d’avoir 

plus confiance en Dieu et son 
gû Eglise pour l’avenir de notre race 
Hlqu’eii tous les poi' .oirs de la terre,
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Première Iniertton, par llsne ..*0.10
Tone les jours............
Trois fois par semaine.
Une fols la semaine...LE CANADA 0.0»

---  0.0,

Avis de Naissance, Mariage ou 
Décès................................. . 0.50

Pour les annonces fl longs termes 
conditions spéciales.JOURNAL QUOTIDIEN

LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ, Propriétaire STANISLAS DRAPEAU, Administrateur

Le jury a alors déclaré qu'Elliot 
est mort des suites d’un coup de 
bâton reçu des mains de Francisco 
Pennetti, et ce dernier a été ren­
voyé en prison.

Signor Aggmielli, leconsul-géné 
ral d’Italie au Canada, doit arriver 
ce soir dans la capitale pour s’in­
téresser au sort de son compatriote.

en quoi cela peut-il blesser quel­
qu’un ou quelque chose ; en quo' 
cela prouve-t-il contre notre atta­
chement aux institutions politiques 
anglaises ?

11 y a eu aujourd’hui deux élec­
tions provinciales dans Ontario. 
Dans I.ennox, M. Hawley, réfor­
miste, parait, à l’heure où je vous 
écris, réélu par la faible majorité 
de 15 voix, et dans East Simcoe, M. 
Drury, autre réformiste, a obtenu 
140 voix de majorité.

circonstanciés qu’il a publié en 
langue anglaise.

Les organisateurs du Char de 
l’Industrie, section des Chaudières, 
nous apprennent en outre que MM. 
Baldwin, Mclvav et d’autres riches 
anglais de la localité méritent 
beaucoup d’éloges et de reconnais­
sance pour la générosité dont ils 
ont fait preuve à lèur égard.

Enfin, nous recevons ce matin 
la lettre suivante qu’il nous fait 
grand plaisir de publier :

Ottawa, 27 juin 1885
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M. le Rédacteur,

Maintenant que les démonstra­
tions de notre fête nationale sont 
terminées, nous croyons de notre 
devoir d’offrir, par la voix de votre 
journal, nos remerciements les 
plus sincères à MM. McLean et 
Roger, pour l’empressenunt qu’ils 
ont montré en venant eu aide à 
l’organisation de la section des ty­
pographes français et en nous four­
nissant une presse et tout le maté­
riel nécessaire pour notre char 
allégorique.

Nous remercions aussi de tout 
cœur MM. Hilaire Savard et W. O 
McKay, tous deux hôteliers de 
cette ville, qui ont hier, voulu nous 
prêter gratuitement deux de leurs 
chevaux. Ces messieurs ont droit 
à toute notre reconnaissance.

Lorsque l’on trouve des gens qui, 
dans de semblables circonstances, 
savent faire preuve d’autant de gé 
nérosité et de dévouement, on ne 
doit plus s’étonner en constatant le 
brillant succès qui a couronné, 
mercredi dernier, les efforts des 
dévoués organisateurs de la Saint- 
Jean-Baptiste.

Par ordre du président 
Louis Belair 

Secrétaire S. T.
Merci donc, au nom des organi­

sateurs de la fête St Jean-Baptiste, 
merci au nom des Canadiens-fran­
çais d’Ottawa, merci en notre nom 
personnel, à tous les citoyens d’ori­
gines étrangères à la nôtre, qui ont 
bien voulu contribuer à l’éclat et 
au succès de notre fête nationale, 
les 24 et 25 courant.

Merci plus spécialement encore 
à Son Honneur le Maire McDougal, 
pour avoir bien voulu honorer de 
sa présence et rehausser de sa pa­
role cette grande démonstration.

Il n’y a pas à l’ignorer, le Pacifi­
que Canadien travaille énormé 
ment pour faire connaître le Nord- 
Ouest en Europe.

La compagnie, par exemple, à 
aujourd’hui l’intention d’exposer 
des produits de cette partie Canada 
à l’exhibition de la société Royale 
d’Agriculture qui aura lieu à Près- 
ton, Angleterre, le mois prochain, 
et à d’autres exhibitions durant le 
reste de l’été.

ia

3,000 PIECES D’INDIENNESaa -----POURQUOI----- 7
Patrons nouveaux et très jolis.

, Ces Indiennes doivent être vendu de 7c â 15c par verge.
Verni ons-nous nos marchandises à meil­

leur marché qu’ailleurs ?

-----LA RAISON EST
Que nous sommes nos propres commis et 

nous n’employons pas de mains inu­
tiles, ce qui nous sauve au moins

10 pour cent.
1000 PIECFS DE MOUSSELINE A ROBE

Prix, depuis 10 cents à 20 cents la verge.
Le 1 lus beau lot de Marchandises qui ait été acheté â Ottawa.-----RESULTAT-----

Marchandises à bon marché.
La Chambre ne siégera pas de­

main, samedi, et restera ajournée 
jusqu’à mardi, à cause de la fête 
de Rt Pierre et St Paul qui tombe 
lundi et est jour d’observance 
légale. Ce congé va permettre à 
plusieurs députés d’aller revoir le 
clocher de leur village.

-----VENEZ----- Wf Venez do lionne heure pour faire votre choix d’indiennes et de 
mousseline, chezExaminer notre nouveau stock de Corsets, 

Paniers [BustlesJ, Satinettes et Mousse­
lines, que nous venons do réduire.

D. GAHDNEH <& Cio.,
NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKS

Importateurs Directs.

BLAIS & THERIAULT,

Photographies
GRANDE REDUCTION

Le bubget extraordinaire vient 
d’être soumis à la Chambre des 
Communes, demandant une somme 
additionnelle de $3,500,000. UN MOIS SEULEMENT ARTICLES DEMODES

EN GROS ET EN DETAIL
LA PROTECTION SANS EtiALE

Photographies grant eurLes séances se suivent et se res-

ISAÏE DAZE
Manufacturier

C A B T NETsemblent au moins par la monoto- 
mte des débats, de ce temps-ci. On 
commence à s’apercevoir que siéger 
jusqu’en juillet est une fastidieuse 
entreprise et il est à espérer que 
l’opposition ' a enfin discontinuer 
sa politique obstructive.

$2.00 par Doz. Nonobstant les ventes considérables des 
dernières quatie semaines, mon stock de 
Chapeaux garnis et non garnis demeure 
sans rival dans la cité par la variété 
et la réduction dans les prix, qui sont par­
fois même plus bas que les prix en gros. 
Plume* d’Autruche*,

Fleur* Française*,
Nouveaux rehaut. 

Nouveaux châle* carres en soie 
Nouvelle* ceintures,

Noveaux châles de 
fantaisie en laine,

CHEZ —(ET)—

Marchand de Chaussures
EN GROS ET EN DÉTAIL

COIN DES HUES

DaJLh.ousie et de l’Eglise 
OTTAWA.

Dorion <&
Delorme

MO Hue Sparks et 569 Rue Sussex,
Lorgnon.

ÇA ET LA Coin de la rue Rideau.
OTTAWA. Désire faire 
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18 Oct. 1884 la. tiques 

en opé
établissement autrefois en opération 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

et autres articles qui nous arrivent chaque 
jour, et complète mon stock dans toutes 
ses branches. Rappelez-vous que toutes 
les marchandises sont marquées de leurs 
prix, et qu’il n’y a point de second prix.

Nous ne pourrons commencer 
que lundi prochain la publication 
des discours prononcés durant la 
grande fête nationale des 24 et 25 
courant.

ion toutes

L’OCTROI DES TERRES
FABRICATION DES CHAUSSURESACCORDÉ AUNous continuerons, dans des nu­

méros subséquents, à publier des 
notes relatives à certains faits que 
nous n’avons pu insérer dans notre 
rapport général de la fête, et nous 
aurons beaucoup de reconnaissance 
à quiconque nous transmettra tout 
renseignement qui a pu échapper à 
notre attention.

A. Woodcock M. I. Dazô désire attirer l’attention du 
public sur ce qui suit ;

Le personnel de l’établissement est sans 
edi le plus complet de ce genre à 

Ottawa et est composé d’ouvriers de pre­
mière classe.

CHEMIN I)E FEIt DC
Co nous est un joyeux devoir de 

constater aujourd’hui que la popu­
lation anglaise d’Ottawa n’a, en 
général, ménagé ni son concours 
généreux, ni ses sympathies à la 
nationalité canadienne française, à 
l’occasion de la fête St Jean-Bap 
liste.

Magasin Spécial de Modes,
■t», KDE MMHKN.

Pacifique Canadien
TOUTE COMMANDE

î sera exécutée et expé- 
le plus court délai.

Une SPECIALITE dans les Commandes

CONSISTE EN

Superbes Prairies h Blé et Terres b 
Pâturages au Manitoba et dans les 

Territoires du Nord-Ouest.

Qui lui sera confiée 
diée avec soin

DIPHTHERIA E
bs meilleurs matériaux 
sfactioa garnntie. Pri 
CNE VISITE EST SOÈMCITÉE 

S6fr*Les marchands 
raient bien d’aller visiter ce 
TURK avant d’acheter ailleurs.

sont employés, 
x très modérés,>satiTerres à bas prix, à proximité du che­

min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiau::, pro­
duits laitiers, etc. Un peut acheter une

ANT1-DIPHTHERIT1QUE
Spécifique contre la Diphthêrie et 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur pour guérir la con­

somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes,

4 acampagne fe- 
tte MANUFAO-G’est certes ici, en effet, une bon­

ne et douce compensation pour les 
injures et les insultes bêtes que cer 
tains fanatiques se sont, depuis 
quelques temp, crus en devoir de 
lancer contre notre race.

Entr’autres nombreux exemples 
de la galanterie de nos conci­
toyens d’origine anglaise, nous 
sommes particulièrement fier de 
citer un rapport français des prin­
cipaux articles du programme de 
la fête St Jean Baptiste et de la 
grande procession du 24 courant, 
publié par notre excellent con­
frère du Citizen. On ne peut vrai­
ment être plus aimable, prêcher 
plus éloquemment la paix et l’union 
entre les races, et nous remer­
cions et félicitons cordialement les 
écrivains du Citizen pour cette con­
duite généreuse et galante.

Le Free Press a aussi drqit à nos 
remercîments pour les rapports

ENQUETE DU CORONER

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

Le Coroner a terminé hier soir 
son enquête relativement à la mort 
de John J. Elliot, arrivée sous les 
circonstances que nous avons déjà 
relatées.

Les témoins entendus ont été 
unanimes à déclarer qu’ils ont vi 
Pernnetti frapper le défunt à la tête 
avec un bâton et que, à leur con­
naissance, Elliott n’a ni touché ni 
frappé le prisonnier.

Le rapport du Dr MacDougall à 
été très-concluant. Il a trouvé une 
légère fracture d’environ trois pou 
ces de long dans le crâne du d fini- 
et tous les autres organes vitaux 
étaient dans une condition normale. 
H est consé 
que la cause 
compression du cerveau, occasion 
née par un caillot de sang prove­
nant de la rup.ure d’un vaisseau 
par suite d’une fracture du crâne 
due à une violence extérieure.

Le Dr Dow. H qui l’assistait, a 
reudu témoignage absolument dans 
le même sens.

Avec on sans conditions de Culture,
selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con­
ditions exigeant la culture et sans condi­
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu­
tieuse d

16 moi 84
LA DIPHTHERIE VAINCUE!

Aux ravages de cette maladie terri frie 
et réputée incurable, on a trouvé un reme- 
de qui n’a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’invei eur par des personnes notables 
et dignes de foi attestent l’efficacité vrai­
ment é onnani de ce remède.

Préparé par le

examinateurs de la Cpmpagnie.
Si la vente est faite avec condition de 

culture, UN RABAIN de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion de 
terrain cultivé.

Après l’inventaire fait de notre 
stock nous avons décidé d’offrir 
nos marchandises à des réduc­
tions de prix spéciaux, pour 
ARGENT COMPTANT.

Terme# de Paiement:
Les paiements peuvent être faits en 

plein au temps de l’achat, ou en six paie­
ments annuels, avec intérêt. Des Deben­
tures -fe Terres peuvent être obtenues â la 
Banque de Montreal ou à aucune de scs 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 pour cent de rrime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiement 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John il. McTavish, Com­
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes com.uunications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bureau,
CHARDÉK DRINK WATER,

13 mars 1885—la Secrétaire.

DR N. LACERTE,
LEVIS. P. Q.

Prix : 50 cts. la bouteille. K 
leu pharmaciens.

EN DEPOT

u rente chez
N.B.—Nous garantissons que toutes 

ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.

CHEZ
Et.ZF.AK AI.AKIK,

71 Rue Bolton, Ottawa.quemment dopinon 
de la mort a été un 2g juillet 1884.

HARRIS, CAMPBELL & Co.G. J. Uabcllc,
RUE O’CONNOR.

4 décembre 1884
Huissier de la Cour Suprême, B. C. 

RUE BRITANNIA, 
HULL.

Ottawa, 20 eot.1881 I an

ABOSNUUHT

Par année. •8,00

Pour six mois. 1.00

Pour quatre m 1.00

Kditfen Hebdomadaire

Pour l'année. 81.00

Payable d'avance.

=v■
L^ i LUSSIER, Rédacteur

RtaUhtTali et dews la Pnlseaaeeèdé mfraenlenx BE1UT1NE contre lee bémorrheïdee * tinérieon certaine, remède général, en wen*vNous attirons l’attention dn publie sur le
HE'V.CRRROIÜES —HANNUM’S BENATINF, LE SEUL REMEDE. BURFAU PRIMCIPAL. 1Q1 SPARKS, AWA

1
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McJDOüGALL & CUZNEJ/
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la
GROSSE T ARRIERE,

Rue Sussex, et coin ne la rue Duke,.
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MCDOUGALL'& CUZNER
31 octobre 1883. la
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D’OTTAWA.
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A-tknt a Ottawa C. STRATTON#
Goins des rues Dalhousie et Saint-Patrick,

A VIS.—Les médecines ci-dessus, célè- 
xV lires 1 ans tout le Canada pourleur 
efficacité, ne se trouvent que chez M. (L f 
STRATTON. Je mets donc le public en ’ 
garde contre les lontrefaçons. j

T. ALEXANDER.
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Chemin de Fer Canadien du Pacifique I
«H VISIO* l»i: 1,’EST K T v

l»’0*TARIo
L'ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL,
Arrangement* «l’hiver, coin- 

meneau t Linn!i,21 \ov.lS*l ^

|i lin* * ”

^ g-8 aiTABLSAO DIB HB8.

!
8*20 4 SiLaisse Ottawa.... 12

1230 8 49 «i J >Arr. à Moutré*!...

6 00*00Laisse Montrial.. 30
iPL wu'?5 10 WArrive à Ottawa.

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains «le vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

4-Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de 1er pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

V
La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 

et l’Ouest, ouverte le 11 août 1864 :
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pin
“ du soir quitte Ottawa à 11.05 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.45 am
“ du jour quitte Toronto à 0.20 an (
« “ Arr. à Oltu wa à 6.07 f m .
“ du soir quitte Toronto à 70.0 pm 
“ “ Arr. à Ottawa à 5.17 am ,

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 4 
trains du soir.

Connections à 8m th’s Fail pour 
Brockville et le chemin de 1er du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
and Black River et ses nombreuses con­
nections pour le sud et l’est.

Confections à Toronto pour tous le* 
points à l’ouest, sud-ouest et uoi d-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, le 
sièges dans le char-salon, la table du 
départ des trains pour le haut de I’Utlaw 
et tous les autres stations locales et autres 
informations concernant les passager^ *.. -•* x 
s’adresser au bureau des billets.

48 RUE ELGIN

1

} avec une 
leurs n 
blonds au 
bordées d 
assises sn 
base par 1 
valent de 
veilleuse 
possible d 
avoir entf 
Océan luif

D. McNICOLL 
Agent général des passagers. 

W. WHYTE
8m iniendant-génôr

W.C. VANHORN K,
Vice-Président.

t
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CHEMIN DE FEH INTERCOLONIAL
La route directe pour se rendre de 

l’Ouest à tous les points du Nouveau- 
Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse, de 
l’Ile du Prince Edouard, du Cap-Breton 
et de Terreneuve.

Toutes les places de bains, les stations 
de pêche et les lieux d’amusements les 
plus populaires du Canada se trouvent 
échelonnés sur cette route.

Des chars palais 'aissent Montréal les 
lundi, mercredi et vendredi pour Hali­
fax, et les mardi, jeudi et samedi pour 
St Jean, N. B., sans interruption

Les trains de l’Intercolonial connectent 
d’une manière constante à la Pointe Lévis 
avec le chemin de fer du Grand Tronc et 
les vapeurs de la compagnie de Naviga­
tion du Richelieu,en destination de Mont- 
ré'al, et à Lévis avec le chemin de 1er du 
Nord.

D’élégants chars palais gréés de bullets 
et des chars-tabagies circulent sur toute 
la ligne.

Il existe des restaurants de première 
classe à des distances raisonnables.

Importateur» et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir <Ih 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et que ses taux de transport 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres­

sent aussi

E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa.

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,” 
Toronto.

D. POTTINGER,
Surintendant général

Bureau du chemin de fer, 
Moncton, N. B., 2G Mai 1885
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SPRUCINE
One des meilleures prêpa» 
rations offertes jusqu'ici 
au public, pour le soulagé t 
ment immédiat et la gui» 
rison de la Toux, du Rhnn <, 
de la Bronchite 
rouement, de la Croupe et 
de toutes les maladies de ta 
Gorge et des Poum 

A vendre partou 
la bouteille.

de l’Br-

t°à 25 et
60c

B. E.McGALE, Chimiste , 
Montré; i

8

Siiop des Enfants du Or Coderre
—Ce sirop est prépa- 

rce avec l’approDa. 
■JÏSSWsX tion des professeur* 

de l’E oie de Méde­
cine n de China 

Wide de Montréa 
? cul té de Médeci 

. i * de V Univers! ' 
View.

SB

V kxÆI
j|ÿ,-iu Collège
Sfly Le sirop des en| 
W/ fan ta est supêrieui 

à toutes les prépa­
rations calmantes 
offertes aux mèrti 

de famille pour conserver la santé de lean 
enfants ; u peut être donné avec 1* plus 
grande confiance aux enfants dans les oài 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyeseûterit, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux, 
Rhume, Coqueluche, <

Demandez le Sibop do Db Qodibbb et 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etau 
Unis

;PRIX, 88 Cto, LA BOUTKILLK,
Seul proprietaire,

B. B. Mo G A LE, Chimiste.
MûLtl

TO
ise,
etc.

U1881.

VALIN & ADAM,
A locals et Notaires Publics.

ARGENT A PRETER.
*25 rue Sparks, vis-à-vis 

l’Hotel Russell.
BUREAU :

J. A. VALIN, A. A. ADAM.
M. Adam, membre du burreau de Qué­

bec, s’occupera aussi dos affaires requé­
rant son attention dans cette province.

28 février 1885

L, A. Oüiver
A FOC AT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau t 
Sussex, Block d’Eglt-sOii, Ottawa, < Mit.

*ar ARGENT A PRETER -%* 
fUtawfl. 3 — 188.".

J. L. I tiLM, L. L. B.
AVOCAT

124 Rue PRINCIPALE. Hull

4.5 Rue MURRAY, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

R B. UVBMÜRE
MAGASIN GÉNÉRAL DE

FERRONNERIE
Vous trouverez chez moi tout ce 

i;u'ü faut (lans cette Iigi».'

flous, table, (haine,
sto.

Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Masür
Etc.

Com m e pa r 1 e passé 11 n asso ; t v 
ment complet de

quincaillerie.
69 & 71 Rue WILLIAM

DE CANADA, 27 Juin 188b
"

Nouvelle AnnonceDIAMOND DYESLE TOMBEAU tiË LOUIS VEU1L
LOT Partout ou reclame à grands cris 

le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

Le soussigné remercie ses nomb 
pratiques, pour l’encouragement 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujourd’hu 
il a le plaisir de les informer qu’L «dent de 
recevoir

ireuses
libéralL'Univers nous apporte des détails 

très intéressants sur un incident 
q-ui s'est passé à Paris au moment 
des funérailles de Victor Hugo 
Deux prêtres canadiens, MM. les 
abbés Labelle et Proulx, comme 
Dour protester contre le scandale 
des obsèques païennes auxquelles 
tout Paris accourait, sont allés au 
cimetière Montparnasse prier sur la 
tombe de Louis Veuillot, et ils y 
ont déposé une couronne. Voici 
ce que dit l'Univers à ce propos :

M DE ÜLVATIE
10,000 pièces de Tapisserie ChinoiseLE REPOS DES FATIGUES

CERTIFICATS SUR CERTIFICATS Nouvellement importée, avec aussi un loi 
euris pour chassis- Papier vert 

x 42 pouces. Papier doré et argenté. 
Livres de Messe Anglais et Français, ei 
une foule d’autres articles religieux, pont 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’ôtre reçu un assorti 
ment complet de CHAPEAUX du PRIN 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de premiei 
choix : Vaisselle anglaise, à très bot 
marche.

de S?Vous qui êtes fa'igués, insou­
ciants. sans espérances, qui souf­
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moi t, 
soyez sans inquiétude. Cette pré­
paration presque miraculeuse con­
nue aux Etats-Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéri 
son de toutes les maladies des 
reins et de toutes les affections du 
oie. Essayez la sans délai.

deLa Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta­
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi­
cats suivants :

“ Nous signalions naguère et 
aimions à saluer l’arrivée enlions

France de M. le curé Labelle, un 
prêtre canadien, français d’origine, 
dont l’action féconde au Canada, 
s’est merveilleusement exercée pour 
la colonisation des provinces du 
nord de son pays d’adoption.

M. 1 curé Labelle vient, chargé 
d’une mission officielle du gouver 
nement canadien, pour multiplier 
encore, par de nouvelles recrues, 
soigneusement faites en Franceses 
heureux fruits de son apostolat.

11 est superflu de dire quels sen­
timents M. le curé Labelle et tous 
ceux qu’il associe à son œuvre por­
tent à la France ; il l’est non moins 
de dire que c’est la France chré­
tienne qui garde l’amour de nos 
frères canadiens, chez lesquels on 
retrouve si vives les traditions de 
l’ancienne mère-patrie ; mais il est 
bon d’en publier le témoignage, et 
l'Univers est particulièrement heu­
reux de signaler celui que mani­
festait la colonie canadienne, ins­
pirée par M. Labelle, au jour des 
lunérailles impies de Victor Hugo

Ayant à cœur de protester contre 
celle indigne mascarade, aussi 
outrageante pour les vrais amis de 
la vraie France que pour les cons- 

catholiqnes, les délégués 
canadiens se sont rendus au cime­
tière Montpernasse ; ils ont prié 
sur la tombe de Louis Veuillot, et, 
comme souvenir de leur pieuse 
visite au tombeau de celui qui 
aimait tant à célébrer les mâles 
vertus du Canada catholique, ils 
ont fixé au monument funéraire 
une très-belle couronne, dont l’en 
cadrement renferme un crucifix 
av. c celle devise :

On continue comme ci-devant à repasser, 
teindre et repasser toutes sortes de fourru­
re s, à des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
Montréal, 29 janvier 1884.

Monsieur C D.Gtiux, pharmacien, G01 
rue Notre-Dame (ouest) Montréal. 290 Rue DALUOU&ÏE.

21 Nov. ’84Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres toutes les prépara­
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu ie temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valeria ; la première boite a arrêté com­
plètement la chute ; a la seconde, mes 
cheveux ont commencé à repousser et 
après en avoir usé trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavanl. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous don 
ner cette faible marque de reconnaissance, 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
servir de la Valeria.

PETITE GAZETTE Pilules de Noix Longues Composées
Je viens de recevoir 50 boites de 

i vendrai à 20 cts la 
N. A. Bavard.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi* 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Les propriétés de la Diphthérmo 
du Dr N. Lacerte sont inapiéciables 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou­
mons. ■

—Si vous, souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indigos 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier, 
et II F MacCarty Ottawa.

La fô.rucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composée 
de gomme d'épinette,que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de 
IQ6rC6a

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

un demande nu agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du 1 Canada, aussi quelques 
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvelles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char­
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri­
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse :

The Canadian Air Cas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, 1’. Q.”

Sort la

ne MeOALl
Recouvert** vcitrons

douzaine
que je HUfua mms

Pour la guéri 
son certaine dt 
toutes les aflef» 
lions bilieuse.frj 
torpeur du foie,

Æ

i :

W torpeur an loit, 
piaux de tôt*, 
in di ges lionsw ,X£Î

. et de to
sementi 

et de toutes le» 
lo -,«vivais fonctiouL--'ses causés par 

de l’estomac.
O es pilules sont o.te 

comme étant
"i trecommandoi :

; un des , ius sûrs et des plut 
caces remèdes «'.outre ies maladies p!> 

haut mentionnées, filles ne contiennen 
pas de mercure ni aucune de ses prépara­
tions. Tout en ôtant un miissant purgatif, 
pouvant être administre dans ivimport( 
quel cas, elles ne contiennent aucune dt 
ces substances délétères qui pourraient t* 

dre préjudiciables à la santé des enfant: 
ou des personnes âgées. Les Pilules c: 
Noix Lo -oubs Composébs, du McGalk, sol: 
préparées avec soin, avec un extrait cor.» 
centré, tiré de la noix longue et combiut 
avec d’autres principes végétaux, de 
nière à les placer au premier rang paru, 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à prl» 
sent offertes au public.

B. E. MoGALK, Chimiste, 
Montré»

Aubert Larosr, 
No G24, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

«Saint-Thomas d’Alfred,
( lomtô de Prescott.

.lé, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
tête chauve à l’âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholettk,
Cultivateur.

ciences
Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 

MM. Lnv olette et Nelson,
Pharmacien:,

Montréal. 1883
Auriez-vous la bonté de m’envoyer G ou 

12 boites de la Valéria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux «ont repoussés très épais. Plu­
sieurs ici ayant été témoins que cette pom­
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’txpérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valéria

FETES 1 FETUS! FETESI
MAtiASlÜE tiUOS.

CHAMPAGNE ! VINS RECHERCHÉ* 
CIGARES !

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient d’être reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à l’entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Carton 
et Gastier, St. Julien, San terne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d’ay, I. H. Mumm, Char­
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao, 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, en fute et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
a domicile.

AU VAILLANT DÉFENSEUR DE L’ÉGLISE 
LE CANADA FRANÇAIS BT CATHOLIQUE

Votre tout dévoué,
G. A. Girouard,

ex-député de Kent.
com-

Au spectacle de ce simple et 
grand hommage, nous n’avtms pu 
retenir nos larmes Que nos frères 
catholiques du Canada, que nos 
compatriotes de l’ancienne colonie 
française en soient vivement re­
merciés !”

Ottawa, 15 mars 1884
Je certifie que depuis deux ans mes che­

veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pommai e VALE­
RIA. trois fois, n.es cheveux ont c ssé de 
tomber.voya­

is Bélanger,
Photographe,

-Faites l’essai «ie i» VALE­
RIA. C’est la meilleure pom­
made contre la chute de* 
cheveux et la Calvitie 
vente chez (1. O. D 4CIEK. 
Pharmacien, rue Nhimcz

St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883 
Je certifie que la Valéria m’a été très 

utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valéria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

N0. 450, RUE SUSSEX
W. O. JlcKAY,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

El

F. X. Bougie.

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quaUv-vingt-un, par 

suite d’occupations et i’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de­
venir chai ve ; en quelques semaines, je 
pirdis tous mes cheveux du sommet de 
U tôle. Je fis alors part de mou malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommade inventée par lui et appe­
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou­
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me lit faire l’essai de La Va- 
léria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou

Me a. McDonald
F LUI EZ

1ÆS CIG vRES
Ci-devant de la maison Beckett A McDo­

nald, a certainement

I/HMHorliment le pins complet 
et des mienx choisis

M. N. LAMARCHE

Importateur de Bijouteries, Montres et 
Argenteries vient de transporter ses 

marchandises au

No. 400, RUE SUSSEX.

D’ARTICLES DE MODES! CABLE
ET

IL PEL
MANUFACTURÉS FAR

S. DAVIS & FILS
MONTREAL

Ifi^Vrix modérés, vu que ce 
stock a été acheté pour argent 
comptant.

Ses effets sont directement importés d’An­
gleterre, de Paris et des meilleures 

mtnufactures des Etats-Unis.
521 KtJE SUSSEX,

Dr ALFRED SAVARD Ses prix défient compétition. Allez faire 
visite et jugez-en vous-même.

Ire semaines, d • voir comme 
petits cheveux couvrir toute 

la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc­
tualité, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma cheve­
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

•s:une foretBUREAU :

N0. 376, RUE CUMBERLAND. les bijouteries réparées à 
bon marché et avec soin.

Les montres et
Ancienne résidence du I)r Prévost. 
Ottawa, 15 mai 4.90, Hue SUSSEX.

Ottawa, 17 avril 1885.

James R. Bowes Macdougall, Macdougall & Belcourt
AROHITBOTB

Chambre US,
SC0TISH ONTARIO CHAMBERS

RUE SPARKS.

L. P. Chvmpagnk.AVOCATS, PEOCUREUBS,
Agents pour les affaires de la Cour Su­

prême, le Parlement, et des Départements 
au Canada, *c.

" Scottish

Mônlréal, octobre 1883,
Je, soussigné, déclare avoir perdu com­

plètement la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans U Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch* z MM Lavio- 
lette et Nelson, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. Laviolette lui-même qui 
me l’a vendue, et il pourra attester que 
j’e.ais aloiv—ii a ui.nuusix mois—com­
plètement chauve. J a me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les cheveux étant plus 
lins, c- Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résu I at

Je suis gardien de la barrièie de lu Citye 
Saint-Antoine, tt je serai heureux de don­
ner la preuve de tous les fails que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren­
seigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon­
naissance pour l’au eur de cette merveil- 
leure découverte.

Ontario Chambers " coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

Hon. Wm. Macdougall, C. R.
Frank M. Macdougall.

N. A. Belcourt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt, membre du Barreau 

d’Ontario et de celui de Québec, s'occupera 
aussi des affairée requérant son attention 

a cette dernière Province

Ottawa, 18 avril 1886 la
3 déc.

Presents de NoëlJ. B. ABIAL
Peintre Décorateur et Tapisssier, JOUR DE L'AN

VIENT DE RECEVOIR

Aux Inventeurs 
J. Coursolïe & Cie. ,

C. H. D0UCET«
BOULEAUX DE TAPISSERIES

(Ci-devant employé chez S. I .aporte)do tous les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 
meilleur marché que partout ailleurs.

MUR de BIJOUTERIES,15 POUR CENT Solliciteurs de brevets (TInventive 
Dessins de Fabrique, Marquet 

de Commerce et de bois 
Agences et Correspondante an x Etats- 

Unis, en Angleterre et eu France.

(Bâtisse de VHôtel Rvsscll)
—AUSSI—

TOILES POUR CHASSIS RUE SPARKS, OTTAWA.
Confectionne et répare toutes espè­
ces de bijouteries,
’ GRAVEUR. ARGENTEUR 

ET DOREUR.
MONOGRAMMES (SPÉCIALITÉ).
12 itce '84 3 ai

DE

TOUTE COULEUR. J. COtJUSOLLE & Cie.,
ChàMBRB VlCTOHIAs 

Vls-à-v* e bureau d«s Brevets,
OTTAWA, Ont

PlBRRK ÜAMK.

Knvente chez tous les pharmaciens.
En gros par M. HARVEY, boite 111 

P. O., Montréal.

M. ARIAL surveille lui-même 
toutes les commandes qui lui sont 

Taites, ainsi que le travail de ses 
employés.

B. P.—Boite 6F, 
24 Fév 1883
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CHEMIN DE FER

((CANADA ATLANTIC”
LA

VOIE LA plus COURTE
ENTRE

OTTAWA ET 1H0ATKEAL*
Et teas les points à l'est.

CONVOIS a PASSAGERS A 

Tous 1x38 Jours

CHARS PULLMAN.
Raccorilement^à la tare Bonaventure, de Mont-
nont ^ntraj^e™ les traîne du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
usqu’aux Provinces maritimes, et aux villes de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany et New- 

York.

A partir du S# 
culeront comme su
Partant d’Ottawa.

8.00 a.m.
4.50 p.m.

Pr’t de Montréal.
8.45 a.m.

Juin 1885» les trains clr*

Arr. 8 Montréal. 
11.80 a.m.
8.80 p.m.

Arr. 8 Ottawa. 
18.80 
8.00 p.m.

Tousles convois A passagers se rendent 
tement à Montréal, sans changement de 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Otta 
matin se raccordent au v 
train direct pour Toronto 
stations intermédiaires qui ai

wa à 8 heures dn 
Coteau avec le 

et toutes les 
res qui arrive à Toronto

à 10 heures du soir.
Le train partant de Montréal à 8.45 du 

matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m.. 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York • 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du

ccorde

CHEMIN DE PREMIERE CLISSE
BT RAILS NEUFS BN ACIER

js rss’7 tsâastübagage est transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est ohéqué pour n’imperte quel en-
dlLeî billets et tout autre renseignement peu­
vent être obtenue aux bureaux du Grand Trono. 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et Varrivée des trains sont 
récriés d’après l’heure du 75ème méridien.

D. (J LÏNSLBY
Gérant.

A. G. PEDBN,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa. 22 août 1884.

/àjg Médaille d'OR, Paris £

Sirop
QUINALAROCHE

Ferrugineux
Ce Sirop remplace le Vin et

1er. Elixirs dans le cas où leur usage 
iV: ente quelques difficultés, soit i 
n e du jeune âge, soit par suite 
it. l’état d'irritation du malade.

CONTES
: ANÉMIE, la CHLOROSE, 

PAUVRETÉ du SANG, 
SUITES dê COUCHES, 

MAUVAISES DIGESTIONS.
i '''-poMUirw à Quitte» : O* Rd. MORIN A G*, 
j fkanudesKhlsbUa lié. m IslsHsu.

Hotel du Castor
451 <il 453 rue Sussex, Ottawa, 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voitures toujours prêtes ù cet hôV I. 
Prix modérés, lin téléphone est attaché 
à rétablissement.
E. CI1IEVK1EIS, propriétaire

Ottawa, 18 déc. 1884.

I

JOS. SENEGAL
ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRES
COIN DES HORS

York et Dalliousle,
OTTAWA.

Crêpes, gants, écharpes do 
deuil, etc., loués 

sur avis.

L'ORGANISME de L’HOMME
Est l’œuvre la plus complexe du créateur 
et quand ce mécanisme si compliqué, et si 
artistement fait, est dérangé par la mala­
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demandé 
l ux plus ex|>érimentvs, car le corps humain 
est quelque chose de trop précieu 
être négligé. Alors s'élève la question 
“ Quel médecin employer 7”

Le I)r Oscar Johannksskn, de VUniver 
si té de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vin, du système nerveux et
genileurinairc.

8KB REMEDES G UE HISSENT
Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris la Spermalhrooe, Go­
norrhée, la Sphilie, la Stricture et J’Impor­
tance, etc,, etc.

PARGEQUE vous avez été trompé et 
abusé par les CHARLATANS qui préten­
daient guérir cette classe de maladie, 
n'hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr «fohannksskn, avant que cette maladie 
devienne chronique ei incurable.

GRATIS “Wt
On enverra par la malle un traité pré­

cieux du système du Dr Johannessen par­
faitement cacheté à toute personne souf­
frant de celte maladie, pourvu qu’elle 
s’adresse à son seul agent autorisé, aux
Etats-Unis ou au Canada.

HENRY VOGELER,
49, South Street, New-York.

Divers symptômes compliqués sont trai­
tés par les prescriptions spéoiales du doc­
teur Johannessen d’après l’avis d’un mé­
decin dûment qualifié.

Toute correspondance confidentielle et 
toute réponse est envoyée frais de poste

6-184 1 an

Bureau d’Agent (l’Immeuble

MACDONALD
NO 9 RUE ELGIN.

ÉTABLI 1884.

«SBr-
5

A. B. MACBONAI.I»,
Encanteur de la Reine, 

RKSIUENCE,........ 253 HUH NICHOLA

ÉPILEPSIE e
H

♦4

HYSTÉRIE *
HGuérison souvent/ 

Soulagement toujours!
♦4

H
»U L'EMPLOI M LACONVULSIONS SOLUTION ASTI IER7EDSE £

LaxoÿenneMALADIES
NERVEUSES VENTE EN O RO.

PARIS, 7, Boulevard Denaln, 7, PARIS
T PHARMACIE DDREL

Npét à Québec, chez le D' Ed. MORIN t C*\ et dam tontes Phmnades de Canada.

>* * *_*_* * * * x * s * * s * s s $ x * s X xV

HuileFoieMorueill
au ry ducoux

lodo-Fmaglami, si Qaloqnlm et i VEcoree d'oranges smtrei.

i Ce médicament, d’un goût agréable,
I prendre et ne donne aucune nausée. Par sa composi- 
I tion il possède toutes les qualités propres à combattre :

■ ANÉMIE, i> CHLOROSE, les MALADIES DE POITRINE 
i. BRONCHITE, us CATARRHES, la PHTHISIE 

U DIATHÈSE STRUMEUSE, les SCROFULES, etc., etc.
En raison de son usage facile, de es diets multiples 

et sûrs et de son prix économique, les médecins 
l’ordonnent de préférence aux autres médicaments 
similaires.
PARIS — 209, mo Saint-Denis, 209 — PARIS

Se trouve dus toutes les principales Pharmacies et Drogueries de VDnlven.
8E DÉFIER DES FALSIFICATIONS ET IMITATIONS

est facile à

.49
1 plT pr_°T

DÉPÔT GÉNÉRAL •

ySTJXLLETOÎT

VALE WINE et MARGUERITE
irronneries à bon mar 
ez chez

OU
L & CUZNEJ'È
;aain de ce genre à 
>0, à l’enseigne de la 1
arriéré, _
ûin ne la rue Duke,.

LES DEUX AMIES

LS’utZÇlEN, OTTAWA,
Q. —Cette jolie colline inspire 

tout autre chose que l’admira­
tion des habitants des hameaux 
voisins, dit Marguerite en riant : 
ils s’en éloignent quand la nuit 
tombe, avec une frayeur indici­
ble, car on y voit d’étranges 
choses ! Pendant les nuits belles 
et claires de l’été, par exemple, 
on croit que les fées du vallon 
placent une coupe d'or près de 
cette fontaine, afin que le voya­
geur pressé per la soif, puisse s’y 
désaltérer en passant.

—Elle serait souvent volée, 
observa le chevalier avec un

lOUGALf j, CUZNER
la

'AI'IS rie.

lit ÏAPiSal

4
le», GarnltiireF^w 
e toute sorte*

:awa.
assortiment, les moi 
'■s plus bas prix en

ris, Ilideaux,
la

sourire.
—Impossible, répliqua Mar­

guerite en riant toujours : elle 
est scellée par cette roche que 
voilà par une longue chaîne, et 
à la première tentative suspecte, 
une grêle de coups savamment 
appliqués par des mains invisi­
bles, donne au voleur nocturne 
une leçon de probité.

—Ces croyances gothiques ont 
tenu bon, malgré les tempêtes 
révolutionnaires qui ont balayé 
tant de choses, dit Maurice, c’est 
bien étonnant.

—Oh ! toutes les vieilles fem­
mes du village croient encore 
fermement aux fées ! Les unes 
les ont vues étalant sur l’herbo^ 
des poignées d’or qu’elles y ou­
blient parfois, et qui se chan­
gent en feuilles de chênes dans 
les poches de ceux qui les ra­
massent d’une main cupide avec 
l’intention de les mal employer; 
les autres les ont aperçues au 
fond de la nuit, lavant leurs 
voiles dans cette belle source 
d’eau vive, ou occupées à les 
faire sécher au clair de la lune. 
Vous croirez tout juste ce qu’il 
vous plaira, monsieur le cheva­
lier.

1PIS D'OTTAWA,
Sl'AltKS.

IED et Oie; ’

fi.

•N

iditlon d'Alexander tr"

«TL t

K ItOUNOW*

HELKBRK8

—C. STRATTON. 
msie et Sainl-Palnck• 
seines ci-dessus, célô- 
t le Canada pourleur .
iivent que chez M. CL I
ets donc le public en '
trefaçons. i
. ALEXANDER.
ssi obtenir l’article vé« 
PORTE, rue Rideau ; 
iS, rue Wellington ;
RE, rue Qtieen, ouest.

(\

—Mais, je crois aux fées, ni 
plus ni moins que vos bonnes 
femmes de village, dit grave­
ment M. de Vieques.

—.Tous plaisantez !
—Moi ! pas le moins du mon­

de. Les fées ont réellement exis­
té...Vous avez entendu parler 
des druides, sans doute?

—Ces prêtres gaulois qui ont 
emporté dans la tombe le secret 
du culte de leur dieu sans nom? 
Oui, monsieur.

—Eh bien, les fées étaient les 
filles et les sœurs de ces hom­
mes mystérieux dont l’influence 
était sans borne sur les peuples 
celtes. Ces femmes qui devaient 
être parfaitement belles et sa­
vantes pour être admises aux 
fonctions sacerdotales, menaient 
une vie méditative an fond des 
plus impénétrables forêts, et 
leur rare apparition, entouré de 
prestiges de la nuit et du silence, 
frappaient d’une stupeur reli­
gieuse des populations barbares 
dont le génie, ami du merveil­
leux, leur attribua de fort bonne 
heure un pouvoir surhumain. 
Elles connaissaient les vertus 
des plantes ; on prétendit qu’el­
les avaient découvert l’herbe 
qui prolonge la vie et qui rend 
invisible. Habituées à étudier 
les aspects du ciel, elles faisaient 
des prédictions météorologiq 
que l’évènement justifiait ; on 
partit de là pour se persuader 
qu’elles commandaient aux flots 
et suscitaient à leur gré les tem­
pêtes. Hautaines, capricieuses, 
vindicatives, mais bonnes et gé­
néreuses à leurs heures, tantôt 
elles donnaient de l’or à ceux 
qui imploraient leur pitié,tantôt 
elles châtiaient l’insolence de 
ceux qui avaient osé braver leur 
colère. Elles aimaient à démêler, 
avec une longue aiguille d’or, 
leurs magnifiques cheveux 
blonds aux sources des fontaines 
bordées de mousse ; quelquefois, 
assises sur la falaise creusée à sa 
base par les vagues, elles éle­
vaient des chants d’une si mer­
veilleuse douceur qu’il était im­
possible de les oublier après les 
avoir entendus, et que le vieil 
Océan lui-même faisait taire, di-

i
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CHARS PALAIS 
x trains «le vitesse 
a et Montréal.

4-.tréal avec les trains 
1er pour Québec, Hali- 
, Boston, et tous les 
uvolle-Angleterre.

t
entre Ottawa, Toronto 
) 11 août 1884 : 
iuo Ottawa à 12.15 pm 
. à Toronto à 10.00 pin 
Lite Ottawa ù 11.05 pm 
\ à Toronto à 8.45 am 
itte Toronto à 9.20 an ( 
r. à Ottawa à 6.07 pn . 
itte Toronto à 70.0 pm 
r. à Ottawa à 5.17 am , 
nits sur les trains du 
oirs somptueux sur les 4

Sm th’s Fall pour 
min de 1er du Grand 
3 chemin de fer Utica, 
ses nombreuses con- 
el l’est.
orouto pour tous le*
-ouest et uoi d-ouest. 
e prix du passage, le 
ar-salon, la table du 
ur le haut de l'Uttaw . 
liions locales et autre* 
ruant les passager^ *.. -<x 
lu des billets, 
i ELGIN! "WE 
iNICOLL 
rai des passagers.
WHYTE
Sui iiuendant-gén 

lent.

ues

1 T

>
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“ J’ai souffert ”
De toutes les malacnes imaginables 

pendant les trois dernières années. Notre 
Pharmacien T. J. Anuerson m’a recom­

mandé les " Amers de Houblon,”
J’en ai consommé deux bouteilles !
Je ‘uis complètement guéri et je recom­

mande sincèrement les Amers de Houblon 
à tout le monde J. D. Walker, Buckner,

ATELIERS TYPOGRAPHIQUESsait-on, ses bruits immenses 
pour les écouter. Ces belles et 
sauvages prêtresses aux voiles 
légers comme le vent, et blancs 
comme la nue argentée par la 
lune, disparurent avec les drui­
des. et depuis ce temps, elles dé­
fraient les contes du hameau.

La conversation continua,che­
min faisant, avec beaucoup de 
gaîté et d’entrain. Marguerite, 
que la présence de ses parents ne 
torturaient plus, ne se montra 
ni d’une timidité niaise, ni d’u­
ne hardiesse messéante, elle fut 
parfaitement convenable ; mais 
lorsqu’elle aperçut le lourd cares­
se de son père, stationné dans le 
carrefour, sa figure devint som­
bre, et elle s’assit pensive et 
triste dans la voiture, comme 
une victime qui attend la conti­
nuation d’un supplice un instant 
suspendu.

Les prévisions de Marguerite 
se réalisèrent au delà même de 
ses craintes. Au moment où le 
cocher se disposait à faire mar­
cher ses eheveaux et qu’il éten­
dait son fouet pour leur intimer 
ses intentions, une longue caval­
cade de villageois en grande te­
nue déboucha d’un chemin de 
traverse. Quelques-uns tirèrent 
gauchement leurs chapeaux en 
passant près de la voit are, et M. 
Gravillon se mettait en devoir 
de répondre à leurs politesses en 
touchant le sien d’un air sei­
gneurial, lorsqu’un jeune rustre 
en gilet rouge et en veste verte, 
dont les oreilles s’allongeait dé­
mesurément, grâce à deux cer­
cles d’or dont on eût pu faire 
des bracelets, se haussa sur ses 
étriers, se mit à rire bêtement, 
et cria comme un sourd en enca­
drant sa grosse figure dansj la 

-portière : Bonjour, cousin Gra­
villon, comment que ça vous va? 
M. Gravillon n’eut pas l’air d’en­
tendre.

—Veux-tu bien faire aller 
plus vite / cria-t-il au cocher de 
sa voix la plus courroucée.

Le phaétor campagnard fouet­
ta ses eheveaux de si bon coura­
ge, qu’il s'emportèrent et failli­
rent verser la voiture dans un 
fossé.

—Prenez garde ! s’écria M. de 
Vieques ; ces dames ont une 
peur étrange, modérez donc cet­
te furie !

Sur quoi le valet, qui ne s’en- 
dait pas à saisir un juste milieu, 
fit aller sa voiture comme un 
corbillard. La fatalité voulut que 
dans ce moment là, une paysan­
ne montée sur un âne rétif, que 
son jupon à larges raies de cou­
leurs tranchantes effarouchait, 
passât de l’autre côté de la rou-

—Bonjour, cousine Manette, 
cria-t-elle à Mme Gravillon qui 
se pancha à la portière pour lui 
faire un geste amical, tu es un 
peu vieillie, ma pauvre commè­
re, depuis le temps que (’allions 
traire les"'~vaChçs ensemble ; je 
vais parier que tes grandeurs 
t’embêtent fièrement.

Un écart de l’âne mit fin à 
cette conversation que le million­
naire écoutait en étouffant de ra­
ge ; mais il n’avait pas encore eu 
le temps de respirer, qu’un 
veau fâcheux,paré d'une redingo­
te de siamoise rose et d’un gilet 
fond blanc semé de fraise et de 
poires d’une fort belle imitation, 
s’approcha en caracolant.

—Bonjour, cousine, bonjour, 
cousin, dit le curieux personna­
ge qui n’était rien de moins que 
l’adjoint du maire en propre 
personne. Sais-tu que nous ve­
nons de perdre un parent ? Ce 
pauvre François ! il n’y avait 
que lui pour faire proprement 
une paire de sabott ! Une fièvre 
de cheval, et en deux jours,crac! 
le voilà ployé ! J’arrive de son 
enterrement, continua l’adjoint 
couleur de rose en prenant, par 
convenance, une mine funèbre, 
et je vais me consoler à la foire, 
le chagrin irrite la soif!

M. Gravillon laissa

— oü —

“( AXAIIVMo

Je vous adresse ces quelques lignes 
comme

Gage «le reconnaissance pout vos 
Amers de

ET DU

H* ' * Houblon. J’ai souffert 
De rhumittism - inflammatoire 
Pendant près de
Sept années et aucune médecine n'a 

semblé me faire du 
Bien ! ! I
Jusqu’au moment où je pris deux bou­

teilles de vos Amers de Houblon, et à ma 
grande surprise je suis ausis bien aujnui- 
d’hui que je ne l’ai jamais été. «l’espère 

Que vous aurez beaucoup de succès 
Avec ce puissant et 
Efficace remède :
Qu icon |ue ! * * serait désireux d'a­

voir plus de détails sur ma guérisdn peu 
es obtenir en s'adressant ù moi, K M.

Williams, 1103 I6lh Street, Washington, 
D. C

»
s

524 RUE SUSSEX

OTTAWA

ET PLACE D 1 MARCHE, HULL

Je considère que votre r vnède est le 
meilleur qui existe pour find gestion, Us 
maladies de rognons,

Et la débilité des m ri, J’arrive
Du sed en quête de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont fuit plus de
Bien !
Que toute autre choee ;
It y a un mois j’étais extrêmement
Maigre ! ! !
Et presqu’incapahle de marcher. Main 

tenant je
Gagne des forces, et
De l’embompointe.
Il se passe à peine un jour sans que je 

reçoive îles compliments les sur progrô6 
apparents de ma sant1 et ils sont dûs aux 
Amers de Houblon ! .I.WicklilIe Jackson, 

Wilmington, Del.
ÜlSÈ^Les bouteille; qui ne portent pas 

une éliquetl" b anche mer |U>>e d'une 
tou fie verte de Houblon sont de la contre­
façon. Rejetez lo is les remèd«*s sans va­
leur, empoisonnés, qui s'ofiïent sous le 
:,om de “ Houblon ” ou “ Houblons.”

Ou ONi'Clue » ce, , ; •|;,«rs tontes sO' les

D’IMPRESSIONS
TF L LFS Ql]| ::

Vêles de rom tes,
Mémorandum-,

Fartes d'affaires,
Cartes de visite, 

Chèques,
Billets, 

^Traites, 
Enveloppes

Catalogues,
Listes du prix

Progi a runes,
«’iivulaire

Alli.li
Placards, 

Le tl les 
Ktc., ele., etc.

liinérairef,

JOUISSEZ
De la Santé et du Bonheur

COMMENT? compares
ont Ait.

BLANCS POUR AVOCATS
Déclarations sur compte,

Déclarat ons sur billet, 
Demandes de plaidoyer, 

Comparutions, 
Subpœnas, 

Affidavits,

NonfTre*- ron» de maladies des
rognons T

“Le “Kidney Wort” m’a ramené, pour 
ainsi dire, des portes dn tombeau, lorsque 
j'avais été eonaamné par treiee médecins 
éminents du Détroit.”

M. W. Dovoraux, Mechanic, Ionia,Mich. Ob positions. 
Fiat,

Inscription»,Tos nerfs sont-ils affaiblis T
“ Le “Kidney Wort” m’a guéri la fai­

blesse des nerfs, etc., lorsque l'on désespérait 
de mes jours.” Mde M. M. B- Goodwin, Ed. 
C'/te iêtian Monitor, Cleveland, 0.

Souffre*.to

Etc., etc., etc.

ne de la maladie de 
Bright 7

“ Le “ Kidney Wort” m’a guéri lorsque 
on urine avait la consistance de la craie, 

blait à du sang.
Frank Wilson,

1-uis ressem POUR NOTAIRESPeabody, Mass.
Sonfrant de la diabète T

“ Le “ Kidney Wort” est le remède le plus 
efficace que j’aie prescrit. Il procure un 
soulagement presque immédiat.”

Dr Phillip C. Ballou, Moncton, Vt.

Contras de vente,
Contrats de mariage,

Blancs de billet,
Procurations,

Quittances,
Transports,

Protêts,
Obligations, etc.

Soalfree-Tou» de maladie# du
** Le “ Kidney Wort” m’a guéri d’une ma­

ladie chronique du l'oie lorsque je demandais 
à mourir.” Henry Ward, ex-colonel

8» Guides Nationale, N.Y.

Me T

Sonflfc-ea-voun de doulewr# don#

4 44 Kidney Wort ” (1 bouteille) m’a
guéri lorsque j’étais si souffrant que je ne 
pouvais me lever, mais que je me roulais 
hors de mon lit.”

C. M. Tallmage, Milwaukee, Wis.

maladie# de# 
rognon# r

44 Lo “Kidney Wort” m’a guéri de mala­
dies du foie et des rognons après que j’eus 

utilement, pendant dos années, le 
des médecins. remède vaut

te.

Pour les Greffiers et les Commissaires

Blancs simules de sommation,
Tiers-Saisie après jngement

Nonffree-von» de

traitement 
$10 la boite

Sami Hodges, Williumstown.West Va.

Non «ire*-vous de la renetipatloa T
“ Le ” Kidney Wort” facilite les évacua­

tions et m’a guéri après que j’eus fait l’essai 
d’autres remèdes pendant seize ans.

Nelson Fairchild, St-Albans, Vt. POUR HUISSIER
8ou«Tre*-von# de la ma!

44 Le “Kidney Wort” estsupé 
les autres remèdes dont j’aie j 
usage dans m

larla

ia pratique.
Dr R. K. Clark, South Hero, Vt.

Blancs de Procès-Verbaux, 
D'avis de Vente

De Saisie,
De VenteEtee-von» bille» T

44 Lo 44 Kidney Wort” m’a fait plus 
(juo tous les autres remèdes dont j’aie

Mon­ de bien 
e jamais

8S!5ê J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.

POUR LES SEI. TRESORIERSSon flTrea-vois# do# hemorrhoids# T
“ Lo “Kidney Wort” m’a v«éri radiertie- 

nient des hémorrhoïdes qui coulaient. Le Dr 
W. C. Kline m’avait recommandé ce rernèdr. 
G. H. Horst, Caissier M. Bank, Myertowu, Pa-

Listes D’évaluation,
Listes De Perception,

Liste Alphabétique d’electeunEtee-von# tor
Le Kidney Wert” m’a guéri lorsque les 

médecins m’avaient condamné et après que 
j’eus souffert pendant trente ans.

Elbridgo Malcolm, West Bath, Maine. LE TOUT
Aux femmes qui sen t malade# T
44 Le 4’Kidney Wort” m’a guérie d'une 

maladie dont je souffrais depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amies qui en ont 
fait usage en disent le plus grand bien.”

Mde H. Lamoreaux, Ile La Mother Vt.

SUR BON PAPIER
ET A DES

8< tous voulez chasser la maladie 
et jouir d'une bonne santé

Faitos n#age du

KIDNEY-WORT
Le Purificateur tin Sang. Les ordres envoyés par la Post 

m; iv- t u:i" ail ntimi toute spéciale el 
Miiil exécutés saut delai.CL.TJB HOUSEtomber la 

glace avec tant de précipitation 
et de colère qu’il la brisa.

—En vérité dit-il d'un air 
confus, ces manants-là sont les 
plus grands escaladeurs de dis­
tances !.......

ABONNEMENTS:Ancien Poste de P. O’MEARA

20 22 ET 24, RUE GEORGE “ LE CANâDÂ" quotidien, par an, $3.(K 

ILE COURRIER DE HULL” hebd., do Sl.t
décorée etCet e maison a été reparée, 

meublée à neuf, avec toutes les

Améliorations Modernes
Des avanta; 1 oj écianx sont offerts auï 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue des mail 

leurs marques de
Vins. I.lq lie ur» et Cigare».

Tout abonnement est invarisblomet 
payable d'avance.(A suivre. )

Pour les rhumes depuis long­
temps attachés, le Baume d’Allen 
pour les poumons apporte la guéri­
son lorsque tous les autres remèdes 
ont été inutiles. Voir annonce.

La Société de PubiiciV
PROPRIÉTAIRE.

T. P. O’CONNOR, Prop.
ttawa,2 sept 1884 U

CE CANADA, 27 Juin 1885

- >
V

-7
 

«7
 <r.

-e

s® aS a§ a2

xp
re

ss
 j



Edition

MIKADO est] le nom d’une plantation appartenant à la 

Compagnie de Commerce Mikado.

Cette plantation était autrefois la propriété de Mikado, roi du 

Japon, et n’était cultivée que pour'l’nsagc de la maison Royale.

Le roi la vendit plus tard à la condition qu’une quantité 

suffisante de Thé serait fournie à la famille Royale, car le roi 

n’en voulait pas faire usage d'autre. ^

C’est un fait reconnu que les Thés cultivés sur cette” 

plantation sont, pour la pureté, la force et l’arôme, les meilleurs 

du monde.

La Compagnie a réussi à introduire ces Thés dans Ottawa ; 

ils sont en paquets d’une livre et d’une demi-livre et. se vendent 

pour la modique somme de 45 centins la livre.

Prenez garde aux contre-façons.

Demandez le Thé Mikado à votre épicier ; insistez pour . V 

l’avoir et n’en usez pas d’autre. ■

Pour l'année-

LOUIS L

i.

Ottawa
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PlUM.ES m’AUTKUCHES J
Frisées, Nettoyées et Teintes

DANS LES

Dernières Couleurs et Goûts «
DE I.A SAISON

A
En (In Jour Après l’Ordre Donné

VIEUX ORBPE REMIS A. NEUF

utellier• GAlex.
TEINTURIER PARISIEN

HT O. 15, HUS, ELGI1T, OTTAWA
(Près de In rue Sparks.)

13 mars, ’85

IVf JULIENes I - rt»

Entrepreneur rie J® Pompes Funèbres
363 Rue DA-UiHOTJSiE, Ottawa,

Ci-devant, occupé par M. Jos. Senêeal.
M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au public d’Ottawa 

et de ses environs qu’ il a ouvei t un magasin de pompes funèbres. Toute commande qu'on 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 
peut s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à la 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

3 mai—1 an

Grande Vente à Sacrifice
----- DE------

POIICELMIS, VAISSELLE.
ET VERRERIE

Tout doit etre vendu an prix contant afin de faire piace 
pour les nouvelle* marchaiidiNee d’automne «in* non* 
viennent d’Europe. i

€. S. SI1AW & Cie •*
Importateurs directs.
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kHotel du Canada
Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as­

socié de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de reprendre sou 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 rue 
Murray. Le public voyageur trouvera, 
toujours à cet hôtel une pension de pre­
mière classe. M. Renaud étant continuel­
lement en rapport avec les marchands d» 
bois et les contracteurs de chemin de fer* 
les hommes de chantiers trouveront tou-* 
jours chez lui â s’engager au prix le plus * 
élevé.

Chapeaux en Feutre, 
Chapeaux en Paille, 

Casquettes, Calottes,

t

Et autres articles d’utilité pour hommes et 
enfants.

RENAUD, proprietaire#
No 56, 58 et 60 Rue Murray

A.
16 déc

0u> rages en ecorce très variés

Tâü FaiteH. L. ( 011 -------- :o:--------
Nous venons «le recevoir le 

oms bel «assortiment 
•i toiles peintes et dorees 

pour fenetres qui ait 
|a nais ete Importe en Canada

>128, Rue Rideau. i

NOUVEAU MAGASIN DE FRUITS JACOB BRRATT. ' J’aiPAR
l’élan 
suis i

H- OOHRIVBAU MAGASIN PALAIS DE MEUBLES.Pâtisseries, Fruits, Légumes, Cigares, etc.

No. 21>3\ Bue Wellington,
OTTAWA.

.18 KIIK RIDEAU.
N. B.—Voyez les échantillons do 

ces toiles dans ma vitrine.
f

22 avril lm
I

A»

THE MIKADO. Par année..*.
Il

Pour six mois

Pour quatre n

Cavaliers Volontaires 
qui désirent prendre part à la 
Cavalcade des Terribles le jour 
de la Confédération, 1er juillet, 
devront se présenter à l’Hôtel- 
de-Ville, lundi prochain à 7.30 
hrs. p. m. Par ordre du comité 
de la célébration. *

A la cour de police, hier matin, 
John Gibson, pour assaut sur 
l’olly Hamilton, a été condamné à 
un mois de prison. Polly Hamil­
ton reparaîtra devant le magistrat 
pour répondre à l’accusation de 
vagabondage. Napoléon Champa­
gne, pour assaut, a été condamné 
à $5 d’amende et 82 de frais. James 
Sparrow, pour refus de payer un 
charretier, a payé $2 d’amende et 
les frais. W. R. Dunning, pour 
assaut, a été condamné à 820 d’a­
mende et les frais. Wm Sterling a 
été déchargé de l’accusation d’as- 
saut qui existait contre lui, et 
Traversy, accusé de vol dejnuit 
avec effraction dans le magasin de 
M. Laverdure, a été condamné à 
subir son procès devant les pro­
chaines assises criminelles.

Les

NAISSANCE
Le 25 courant, la femme de M, J. U. 

Brousseau, un fils.

BOU ES ET SOULIERSt.
ASSORTIMENT COMPLET de Chaus­

sures de tous les genres, dernier style, 
pour hommes, dames et enfants, pour les 
saisons du printemps et de l’été. Grande 
réduction ; prix extraordinairement bas.

L’assortiment est complet et considéra­
ble, en sorte que les acheteurs ont tout le 
choix désiré.

G. MURPHY,
No. 538 rue bussex, Ottawa.

12 mal 1885—la

SOUMISSIONS
Des soumissions pour l’érection d’une 

chapelle à Casselman, comté de Russell, 
Ontario, seront reçues par les soussignés 
jusqu’au 30 juin prochain inclusivement. 
Les plans et spécifications pourront être 
examinés à Casselman ou à St Albert en 
s’adressant aux soussignés qui 
gent pas à accepter la plus bas 
ne des soumissions.

ne s’enga- 
se ni aucu-

Révd. A. Philion Ptre.
Curé St Albert. 

Olivier Qübsmkville, J. P.
Casselman.

AMERS CANADIENS 
TRESOR DES °° DYSPEPTIQUES

Cette préparation guérit, outre 
la Dyspepsie aes Tuberculeux ou poitri­
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropisies et les Rhumatis-

P réparé par le
Dr N. LACERTE,

Lévis, P.Q.
Pri 30 cts la bouteille.

vente chez les pharmaciens et en

ELZEAR ALARIE,
71 rue Bolton, Ottawa.

En
dépôt

26 juillet 1884 la

AVIS AUX ENTREPRENEURS.
I recevra à ce Bureau, jusqu’à MER­

CREDI le 1er Juillet prochain, des soumis­
sions cachetées, adressées au soussigné et 
portant la suscription •• Soumission pour 
Charbon,” pour fournir ls combmstible né* 

isaire au chauffage des Edifices Publics, 
tawa. On pourra voir le devis et obtenir 

formules de soumission à c 
de Lundi, le 15 courant, à ce Département, 
aussi chez Jas. Nelson, écr., architecte, 
Montréal, et au Bureau des Travaux Pu­
blics, Bureau de Poste, Québec, où les ren­
seignements peuvent être obtenues.

On devra envoyer avec la soumission un 
chèaue de banque accepté, fait payable à 
Vordre de l’honorable Ministre des Travaux 
Publics, pour deux cent cinquante pi très. 
Ce chèque sera confisqué si le soumissionnai­
re refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou s’il ne le remplit pas intégrale­
ment. Si la soumission n’est pas acceptée, 
le chèque sera remis au soumissionnaire.

Le Ministère ne s’engage à accepter 
plus basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre.
A. GOBEIL,

Secrétaire.

ON

Ott
omnicncer

ni la

Ministère des Travaux Publics, ) 
Ottawa, 11 Juin 1885 >

Aux Contracteurs et Autres.
A l’établissement du soussigné, vous 

trouverez des chassis, portes, persiennes, 
laites, bois à finir pour maison, etc.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très modérés.

WOODLAND
No. 38, BUE BESSEREB

iPrès du bassin du Canal.)

POUR LES FETES 
GRANDE REDUCTION de PRIX

12 Photographie* (cabinet) et 
Un magnlflqne Cadre (va­

lant $1:00) pour #3.00.
2 PORTRAITS SUR ZIHC, 35 Cents

Xi. BHLAN&HR,
Ko MO RUB SUSSEX, OTTAWA.
P. 8.—Réduction de 50 j>our cent sur 

son assortiment de cadres.
Parents et amis sont priés d’y assister 

sans autre invitation.
Parentsel amis sont priés d’y assister 

sans autre invitation.

f

DU NORD-OUEST

RETOUR DBS TROUPES

Une dépêche de l’Ouest annonce 
que les troupes laisseront Winni­
peg aujourd’hui pour retourner 
dans leurs foyers.

LES BLESSÉS ’

Les blessés dont les noms suivent, 
en route pour Winnipeg, sont at 
tendus aujourd’hui de la T 
de Clarke à Qu’Appelle.

Lieutenant Hell well, sergent 
Christie, caporal Helliwell, caporal 
Wrighto», soldat Downer, tous du 
balaillon Midland.

LE SECRETAIRE DE RIEL

.1. B. McArthur, C.R, qui doit 
défendre Jackson, secrétaire piivé 
de Riel, a reçu une longue lettre 
du père du jeune homme, à Prince- 
Albert, dans laquelle il dit “ Wil­
lie a tellement été maltraité par 
Riel que son esprit est complète­
ment dérangé, et il devient fou.”

raverse

LE MONDE ET LA VILLE

M- i’échevin Germain est actuel­
lement à faire réparer les trottoirs 
et les rues de la paroisse Ste Anne. 
Nos félicitations.

La vacance des avocats va corn- 
mencer le 1er juillet et se continue­
ra jusqu’au 1er septembre. Rien 
du plaisir aux disciples de Thémis !

Les funérailles du jeune Elliott, 
mort sous les regrettables circons­
tances que nous avons signalées 
hier, ont eu lieu cet après midi.

La cour de Cir uit de Hull s’est 
ouverte hier sous la présidence de 
l’honorable juge Mathieu, de Mont­
réal. Le rôle des causes est assez 
considérable.

La victime du viol de la rue 
Elgin vient de reconnaître l’un de 
ses assaillants dans la personne du 
jeune Nolan qui est actuellement 
en prison.

Le vapeur Ida est arrivé dans les 
eaux d’Ottawa hier matin pour 
commencer son service régulier 
entre la capitale e! Kingston. Il 
est complètement réparé à neuf et 
offre beaucoup de confort aux 
voyageurs.

Les Cavaliers Volontaires 
qui désirent prendre part à la 
Cavalcade des Terribles, le jour 
de la Confédération, 1er juillet, 
devront se présenter à l’Hôtel- 
de-ville, lundi prochain à 7.30 
hrs. p. m. Par ordre du comité 
de la célébration.

Le bureau des travaux continue 
à faire réparer et à remplacer les 
trottoirs dans les rues où ils sont le 
plus impassables. 11 a déjà accom 
pli une besogne énorme, mais il lui 
reste encore beaucoup à faire pour 
rencontrer les exigences même les 
plus urgentes.

Les prochaines Assises Criminel­
les s’ouvriront en cette ville le 5 de 
novembre prochain, sous la prési­
dence de Son Honneur le juge Ross. 
Si les choses continuent, le rôle 
sera un des plus considérables qui 
se soient présentés depuis long­
temps.

Les concurrents du tir de Wim­
bledon qui étaient à Ottawa depuis 
lundi dernier, sont partis hier soir 
pour Québec, où ils doivent s’em­
barquer immédiatement pour l’An­
gleterre. Le Coi. et madame Ross 
ainsi que madame l’adjudant 
Powell les accompagnent et la 
fanfare des Gard s leur a fait 
escorte jusqu’à la gare.

C’est aujourd’hui qu’a lieu au 
parc Lansdowne le pique-nique 
des élèves des écoles publiques. Le 
Gatineau a fait le trajet entre le 
bassin du canal et le parc toutes 
les heures depuis ce matin, trans­
portant et ramenant nombre de 
pique-niqueurs à chaque voyage.

Los Cavaliers Volontaires 
qui désirent prendre part à la 
Cavalcade des Terribles le jour 
de la Confédération, 1er juillet, 
devront se présenter à l’Hôtel- 
de-Ville, lundi prochain à 7.30 
hrs. p. m. Par ordre du comité 
delà Célébration,

A une assemblée des Commis- 
saires de police le constable Mc 
Veitty a été nommé hier chef de 
police. L’assistant constable Quinn 
a été de son côté promu à la place 
de M. McVeitty et le policier Hogan 
a été (choisi pour remplir la va­
cance créée par la retraite du ser­
gent Dupont. Toutes ces nomina­
tions porteront la date du 1er juillet

7e snLE CANADA, 27 Join 18P6
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La famille du marquis de Laus- 
dowrte est passée à Montréal, 
hier soir, en route pour le golfe, 
où elle va rejoindre. Son Excellen­
ce, qui y est en villégiature.

Sur le même train se trouvait 
aussi madame Taschereau, épouse 
de Son Honneur le juge Tasche­
reau, de la Cour Suprême.

Un certain nombre de citoyens 
de Québec se sont réunis mercredi 
dans les salons de l’hôtel Russell 
dans le but de prendre en considé­
ration la position des métis .impli 
quês dans les troubles du Nord- 
Ouest et de recueillir des souscrip 
lions aux fins de contribuer à leurs 
frais de défense devant les tribu- 
noux.

Sa Grandeur Mgr Taché, vient de 
confier la direction du collège de 
St Boniface aux révérends Pères de 
la compagnie de Jésus.

Le Recteur du collège sera le ré 
vérend P. Lory ; le révérend P. 
Drummond a été nommé préfet du 
collège.

Six Pères et quatre Frères doi­
vent partir avec eux prochaine­
ment.

Trois femmes vont être candi­
dates aux prochaines élections an­
glaises : une radicale et une con­
servatrice en Angleterre, une au­
tonomiste en Irlande.

Nous leur souhaitons cordiale­
ment d’être battues. Ce sera mieux 
pour elle-même et leur pays ne 
s’en portera pas plus mal.

.La santé de l’empereur Guil­
laume continue d’empirer. Il ne 
peut plus parler ni faire quoi que 
ce soit ; il a aussi de fréquentés 
attaques de somnolence durant le 
jour et la nuit et ne peut reposer.

Enfin, on redoute beaucoup sa 
mort prochaine.
Le pauvre en sa cabane où le chaume le 

[couvre.
Est sujet à ses lois,

El la garde qui veille aux abords lu 
[Louvre,

N’en défend pas nos rois.

Il y a encore des mauvaises lan­
gues qui doutent de la philantro­
pie et de l’héroïsme de la presse 
Eh bien 1 qu’elles écoutent.

Le correspondant du New York 
Herald, à Londres, a fait récem­
ment un voyage en Espagne pour 
étudier, sur son théâtre même, le 
choléra. On conviendra que c’est 
déjà beaucoup ; mais, il y a plus et 
il annonce dans une dépêche s’être 
soumis à l’inoculation du bacille 
cholérique “dans l’intérêt du 
Ilerald, du public et de la science.”

Litres de Prix

A l’occasion des examens sco­
laires, je prends la liberté d’offrir à 
messieurs les instituteurs et insti­
tutrices, un magnifique choix de 
livres de prix, pouvant être donnés 
aux enfants.

P. C. GUILLAUME, 
455 Rue Sussex.

AVIS SPECIAUX
Si vous craignez de devenir con- 

somptif à cause de votre dyspepsie, 
et de votre manque d’appétit, ou en 
core si vous redoutez le choléra 
larce que votre estomac et vos in­
testins sont souvent dérangés, ser­
vez vous sans hésiter des Amers 
Canadiens du Dr N. Lecerte, les­
quels sont le plus sûr . rophylacti 
que ou préventif de ces redoutables 
maladies.

30 cts la bouteille.
Sirop des Enfants du Dr Goderre— 

Le seul sirop calmant reconnu par 
a profession médicale. Prix 25c. 
,a bouteille. Eu vente chez C. O. 
Davier m 11. E. MacCurty, Ottawa

La lumière électrique n’est rien 
à comparer au brillant noir à sou­
lier (Royal Polish Bixby’s) pour 
kid moracco et cuir. Plus de frot 
tement de bottes; vous n’avez qu’à 
passer un petit pinceau sur vos 
chaussures et tout est dit. M. N. 
A. Savard est le seul agent pour la 
vente de ce noir à chaussure. Prix 
par bouteille, là cts.

Si vous avez un rhume, ne le 
négligez pas ; achetez immédiate­
ment une bouteille du baume 
d’A lien pour les poumons. Voir 
annonce.

LES FAITS DU JOUR
Le gouvernement français fera 

des funérailles publiques à l’Amiral 
Courbet.

Une dépêche de Winnipeg nous 
apprend la mort de Mde Riel, mère 
de Louis Riel, le chef des insurgés 
Métis.

Le Mahdi a lancé 12 proclama­
tions, dans lesquelles il enjoint de 
massacrer tous les étrangers qui ne 
voudront pas se faire musulmans.

Plus de cent immigrants irlan­
dais, écossais et anglais sont arri 
vés, jeudi matin, à Montréal, ils 
se sont immédiatement embarqués 
pour l’Ouest.

M. Lesage, député de Dorchester, 
doit demander, paraît-il, qu’une 
nouvelle exploration soit faite par 
la vallée de l’Echemin, pour le 
passage de la ligne courte.

La presse américaine a cessé de 
critiquer nos opérations militaires 
dans le Nord-Ouest. La capture du 
général Crook par les Apaches l’a 
rappelé au sentiment de la dignité.

M. Faucher de Saint-Maurice 
doit, parait-il, entrer bientôt à la 
rédaction du Canadien. Ce mon- 

est l’un de nos écrivains lessieur
plus brillants et les plus châtiés 
et il a déjà fait ses preuves dans le 
journalisme.

Les secousses de tremblement de 
terre dans la vallée de Cachemire, 
ont causé la mort de 3081 perso n- 

70,000 maisons ont été détru:-nes.
tes et 33,000 têtes de bétail ont péri. 
Un officier est allé visiter les en-
dioits où les secousses se sont pro
finîtes.

11 y a eu, la semaine dernière, 
Etats-Unis, 185 faillites, et 22 

en Canada. La semaine d’avant,
aux

il y en avait eu 223 dans les deux 
Si on excepte la région depays.

l’Océan Pacifique, il y a eu diminu­
tion partout dans le nombre de
faillites.

Le R. Père Antoine, Provincial 
des Oblats, est parti de Montréal 
pour Québec, hier soir, par le va- 

« Montréal ” et s’embarquerapeur
aujourd’hui sur le “ Parisian. ” Le 
Révd. Père Antoine se rend à Pa­
ris pour assister au chapitre géné 
ral de la Communauté des Oblats. 
Il sera de retour dans 5 ou 0 semai­
nes.

Le général Chester A. Arthui;, 
ex-président des Etats-Unis, accom­
pagné de son fils Chester Allan 
Arthur, a passé la journée de jeudi 
à Montréal.

11 doit se rendre de Cet endroit à 
Restigouche pour faire la pèche du 
saumoq.

Décidément, il devient de plus 
en plus certain que notre siècle n’a 
rien inventé- Dans les ruines de 
Pompéï, on vient de trouver des 
jarres de figues en parfait état de 
conservation, et préparées à la va­
peur, absolument suivant le systè­
me actuel ; avec celte différence 
cependant qu’elles ont pu se con­
server dix-huit cents ans, tandis 
que les conserves actuelles com­
mencent à perdre de leur valeur au 
bout d’un ail.

;

Madame Thomas Kyttild 

née DUMOUCHEL,
147 Rue Sparks Ottawa.

Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
d’été. Notre assorti-variété de chapeaux 

ment qui vient d’arriver et des plus com-

Dame Thomas Byfleld.
la

__
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